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ne peut faire percevoir que par voie de saisie, comme toute
autre dette. La perception de ces taxes est du ressort du tr4
sorier.

Les taxes spéciales sont d'une nature toute différente; ce
sont, en réalité, des taxes supplémentaires imposées en sus des
taxes ordinaires et n'apparaissant sur aucuns rôles. Elles com-
prennent les licences mentionnées plus haut, les impôts des
marchés et un grand nombre de permis accordés par les divers
dépaftemehts de l'Hôtel de Ville, comme les permis du dé-
partenet' des chemins, les licences de plombiers, les permis
de 'ristýuctions, les autorisations de tenir des cours à bois ou
de vendre ou garder des matiéres explosives, etc., etc.

On voit, par là, que tous les contribuables déjà imposés pour
contributions foncières ou taxe d'affaires peuvent étre appelés
à payer les taxes spéciales; mais ce qui les distingue surtout
des"takes ordinaires, c'est qu'elles sont décrétées en vertu de
régietbant quiinfligent une pénalité dans les cas de non paie-
mett.: Tandis- que dans le premier cas, la loi ne permet que
la saisie, qui est la procédure civile, dans le second, elle auto-
riseTamende ou la pison, procédure criminelle.

il résulte de là que la perception de ces deux catégories de
takes diffère entiérement et que, malgré la sévérité apparente
de'a 1oiann'le second cas, due au fait que le débiteur ne
peut la plupart du temps, être recherché et trouvé à domicile,
c'est encore celles-ci ui sont les plus difficiles à percevoir.
Le ébrifriiuable sujet licence, en effet, ne tient pas toujours
undiatUe d'affaires où on peut l'atteindre facilement, ni même,
sotivent; feu et lieu. Dans un cas, c'est un colporteur en pen-
sion dans un hôtel et faisant affaires dans la rue, le seul en-
droit où l'on puisse le rencontrer; dans un autre, c'est le pro-

saine manner as any other debt. This collection dev
upon the City Treasurer.

The special taxes are of an entirely different nature;
are in reality, extra taxes levied in addition to the ordi
taxes and do not appear on any assessmient roll. They
lude the above mentioned licenses the market dues ai

large number of permits issued by the various depatntehi
the City hall, such as the Road Department permits, p.
bers licenses, building permits, pezimits for wood yard!
permits to store explosives, etc., etc.

h is apparent that citizens who have already paid þréi
or business taxes may be called upon to pay special t
but the ehief distinction between the ordinary and sp
taxes is that the latter are imposed under by-laws whichi n
a penalty, in case of non payment. While, in the first
stance, the law only allows a seizure, which is the civil
cedure, in the second, it sanctions criminal proceeding!
imposing a fine or.an imprisonment.

The result is that the systema of collection of these two i
gories of taxes differs entirely, and that, notwithstading
anoarent severitv of the law in the seennd base he _ n
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